
DÉBATS DES COMMUNES

L'hon. M. Pepin: Je viens justement de dire
que j'allais le faire, monsieur l'Orateur.

LA LOI DE L'IMPÔT SUR LES BIENS
TRANSMIS PAR DÉCÈS

LES EXPLICATIONS À L'OPPOSITION

M. Gordon L. Fairweather (Fundy-Royal):
Monsieur l'Orateur, j'ai une question à poser
au ministre des Finances. Elle découle d'un
compte rendu de journal qui est peut-être
exact, mais je ne réclamerai aucun dossier.
(Exclamations)

Les députés de l'opposition pourraient-ils
obtenir l'explication au sujet du nouvel impôt
sur les biens transmis par décès qui aurait,
dit-on, été donnée par le ministère des Finan-
ces aux députés de l'arrière-ban qui appuient
le gouvernement?

L'hon. E. J. Benson (ministre des Finances):
Monsieur l'Orateur, l'explication n'a pas été
fournie par le ministère des Finances mais
par mon bureau. Hier, j'ai prié le personnel
de mon bureau de la mettre à la disposition
des députés de l'opposition, comme certains
d'entre eux l'ont demandé.

M. Bell: Est-elle de quelque utilité?

L'hon. M. Benson: Elle sera très utile, et
elle montre à quel point l'impôt sur les
biens transmis par décès, est équitable.
(Exclamations)

M. Lewis. Alors pourquoi avoir tardé à
nous la donner?

LA CHAMBRE DES COMMUNES

LE CONTROLE DE SÉCURITÉ DU PERSONNEL

M. Harold E. Winch (Vancouver-Esi): Mon-
sieur l'Orateur, je voudrais poser une ques-
tion au leader du gouvernement à la Cham-
bre, car je ne vois pas à qui d'autre elle
s'adresse. Aurait-il l'amabilité de nous rensei-
gner, aujourd'hui au plus tard, sur la procé-
dure concernant les contrôles de sécurité du
personnel de la Chambre des communes et du
Sénat. C'est qu'il y a eu ce matin un genre de
contrôle de sécurité. Je m'étonne que des
secrétaires qui sont ici depuis 16 ans aient dû
se soumettre à un tel contrôle alors qu'à ma
connaissance trois nouveaux employés qui se
trouvaient juste devant moi n'ont pas dû le
subir?

L'hon. Donald S. Macdonald (président du
Conseil privé): Monsieur l'Orateur, j'aimerais

obtenir du député les détails de cet incident
pour étudier la question de près et consulter
mes collègues à ce propos.

M. Baldwin: Y a-t-il une autre fuite?

LES PORTS

LES TEMPÊTES EN NOUVELLE-ÉCOSSE-LES
MESURES CONSÉCUTIVES AU RELEVÉ

DES DOMMAGES

M. Louis-Roland Comeau (South Western
Nova): Monsieur l'Orateur, ma question s'a-
dresse au ministre des Travaux publics. Le 9
décembre, le ministre a déclaré que les ingé-
nieurs de la région atlantique avaient entre-
pris un relevé des dommages possibles causés
aux ports par les tempêtes. Le ministre
dirait-il à la Chambre si le relevé est terminé
et si on a pris des mesures quelconques?

L'hon. Arthur Laing (ministre des Travaux
publics): Monsieur l'Orateur, le rapport est
passablement complet quant aux dommages
attribuables aux tempêtes dans toutes les
régions. Les dégâts sont très étendus, toute-
fois, et il serait sans doute plus opportun de
fournir les renseignements dont nous dispo-
sons à chacun des députés que de faire une
déclaration à la Chambre. Je m'efforcerai de
faire parvenir ces renseignements incessam-
ment aux députés intéressés.

L'EXPLORATION SPATIALE

FÉLICITATIONS AUX COSMONAUTES RUSSES

M. Barry Mather (Surrey): Monsieur l'Ora-
teur, j'aimerais poser une question au minis-
tre des Transports en sa qualité de premier
ministre suppléant. Va-t-on songer à féliciter
l'URSS, au nom du Canada, de l'exploit
extraordinaire que ce pays vient de réaliser
dans la stratosphère?

L'hon. Paul Hellyer (ministre des Trans-
poris): Monsieur l'Orateur, tous les Cana-
diens, j'en suis sûr, voudront féliciter les cos-
monautes russes de leur exploit vraiment
remarquable. C'est une autre étape de l'explo-
ration spatiale qui enrichira l'astronautique
de nouvelles données. L'entreprise est d'un
intérêt et d'une importance universels. A
l'instar des astronautes américains, qui ont
accompli une si étonnante odyssée à Noël,
l'équipe russe mérite les félicitations et les
bons vœux de tous les citoyens intéressés du
pays. (Applaudissements)
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